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Il était une (mini) fois, des histoires fortes, des récits venus d’ailleurs merveilleusement écrits par des conteurs d’aujourd’hui.
Il était une (mini) fois, des classiques à découvrir dans leur version d’origine ou écourtés avec un grand respect.
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Une veuve avait deux filles. L’une était belle et travailleuse. L’autre était laide et paresseuse. Mais comme la laide et paresseuse était sa vraie fille, la mère la préférait. Et de très loin. Quant à la fille qui était belle et travailleuse, il lui fallait tout faire : elle était la Cendrillon de la maison. Même que, tous les jours, on l’envoyait dans la grand-rue où, assise sur la margelle d’un puits, elle filait tant et tant que les doigts lui saignaient.

 

Un soir que sa bobine était toute trempée de sang, la fillette se pencha pour la laver dans l’eau du puits. Or, la bobine lui échappa et tomba tout au fond. L’enfant pleura et courut voir sa belle-mère pour lui raconter son malheur. Mais la marâtre fut sans pitié et l’accabla de reproches :

– C’est toi qui as fait tomber ta bobine au fond du puits ? C’est à toi de la remonter !

 

La fillette redescendit la grand-rue, sans plus savoir à quel saint se vouer. Sa détresse était si grande qu’elle sauta dans le puits afin d’y repêcher sa bobine.

 

Là, elle perdit connaissance, puis se réveilla. Et quand elle eut repris ses esprits, elle se retrouva au beau milieu d’une prairie fort jolie. Le soleil brillait. Des milliers et des milliers de fleurs l’entouraient. La fillette traversa la prairie et vit un four à pain. Le four en était plein. Et le pain lui cria :

– Oh toi ! tire-moi, tire-moi de là. Avant que je ne brûle ! Il y a tant de temps déjà que je croustille !

 

La fillette s’en approcha et, une longue pelle de boulanger à la main, elle sortit les pains du four, un par un. Puis elle reprit son chemin et arriva au pied d’un arbre couvert de pommes, qui lui cria :

– Oh toi ! secoue-moi, secoue-moi ! Quand les pommes sont mûres, il faut les manger !

 

La fillette secoua le pommier. Les pommes tombèrent en pluie si drue que, sur l’arbre, il n’y en eut bientôt plus. L’enfant les ramassa, puis, toutes les pommes mises en tas, elle reprit son chemin.
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